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LE Gabon poursuit sa volontéd’ouverture à d’autres parte‐naires. C'est le sens qu'il fautdonner à la visite of"icielle à fortetonalité économique, que le pré‐sident de la république Ali BongoOndimba, entreprend depuishier, à Djeddah, la deuxième villedu royaume d'Arabie Saoudite.Au cours de cette mission, quiétait souhaitée par les deux pays,ainsi que l'indique le chef de ladiplomatie gabonaise, IssozeNgondet, il a été non seulementquestion de donner un contenuplus concret aux relations bilaté‐rales vieilles d'un peu plus dequatre décennies, mais aussi et

surtout, de promouvoir la desti‐nation Gabon. L’invite faite à la partie saou‐dienne de s’impliquer dans lesecteur agricole, plus précisé‐ment, dans le projet Graine, ainsique dans la mise en œuvre de lastratégie de développement dugaz au Gabon, s’inscrit dans ledroit "il de cette ambitionmaintes fois exprimée. Celle‐ci aconnu des débuts positifs deconcrétisation avec la venue denombreux partenaires aux côtésdes acteurs traditionnels de lacoopération gabonaise tous azi‐muts.Ces dernières années, plusieurspromoteurs venus d’Asie, d’Amé‐rique et même du continent afri‐cain sont engagés dans laréalisation de nombreux projetssocio‐économiques. Ces implica‐

tions participent, à l’instar decelles des pays européens basésbien avant sur notre sol, du seulobjectif de développement duGabon et du mieux‐être des po‐pulations.Il s’agit bien, comme l’a souventdit et redit Ali Bongo Ondimba,d’élargir le champ des investis‐seurs aux partenaires qui possè‐dent des atouts majeurssusceptibles de contribuer au dé‐veloppement économique denotre pays.Assurément, l’invitation faite auprésident gabonais à se rendreen visite of"icielle à Djeddah, sielle a porté une impulsion nou‐velle aux relations de coopéra‐tion, a été une occasion pour leGabon de réaf"irmer ce choixd’ouverture. Ce fut tout aussi,l’expression pour l’Arabie Saou‐

dite de la preuve de l’intérêt ma‐jeur qu’elle porte à notre pays. Etsingulièrement, pour le roi Sal‐man, gardien des Deux lieuxsaints, qui a tenu à recevoir leprésident gabonais, Ali BongoOndimba, quelques mois seule‐ment après son avènement autrône.Il est évident que les deuxhommes d’Etat partagent l’ambi‐tion de voir se développer et sediversi"ier cette relation bilaté‐rale dans d’autres domaines. Denombreux secteurs peuvent êtreexplorés, par ailleurs, car, les be‐soins d’investissements sontnombreux. Ils peuvent portés surla construction des routes et desinfrastructures, les parcs, la for‐mation, la pêche, les équipe‐ments, etc. Dans cette perspective, comme

cela a été fait avec les autres par‐tenaires, il y a urgence à poursui‐vre les discussions en vue de lasignature d’autres accords. Celuiévitant la double imposition etl’évasion "iscale. De même quecelui relatif à la protection et pro‐motion des investissementsentre les deux pays. Ces instru‐ments auront pour effet de pro‐mouvoir plus sérieusement lesfonds saoudiens dans la réalisa‐tion de nombreux projets quenotre pays, en raison descontraintes budgétaires ac‐tuelles, ne peut effectuer sansparticipation "inancière exté‐rieure. Il faut rappeler qu’en de‐hors des nouvelles opportunitésoffertes aux Saoudiens, des in‐vestisseurs de ce royaume veu‐lent s’engager dans l’énergie etdes ressources hydrauliques. 
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A son arrivée à Djeddah, le président Ali Bongo Ondimba a été ac-
cueilli par le roi Salman.
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Les deux hommes d'Etat après leur entretien.
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Les perspectives de coopé-
ration entre le Gabon et le
royaume d’Arabie Saoudite
ont dominé les entretiens
entre Ali Bongo et le servi-
teur des deux lieux Saints,
le roi Salman.

LE Gabon et l’ArabieSaoudite se sont engagésà renforcer leurs relationsbilatérales et leur parte‐nariat à travers la réalisa‐tion de projetséconomiques au Gabonprésentant aussi un inté‐rêt pour le royaume.La visite of"icielle que leprésident gabonais, AliBongo Ondimba, a effec‐tuée, hier mardi 9 juin2015, à Djeddah, où il aété salué à son arrivée parle roi d’Arabie Saoudite,Salman ben Abdul AlSaoud en personne, aporté cet engagementmutuel. L’entretien trèschaleureux et convivialque les deux hommesd’Etat ont eus, dès l’aéro‐port, puis au palais royal,de la deuxième ville de ceriche et puissant pays duGolfe, a été dominé pardes questions politiqueset économiques.Sur les questions poli‐tiques, Ali Bongo et sonhôte ont  réaf"irmé leurengagement à travaillerensemble pour mainteniret promouvoir la paix àl’intérieur de chacun deleurs deux pays, au ni‐veau de leurs régions res‐pectives et au planinternational. S’appuyantsur l’histoire des relationsentre le Gabon et leroyaume d’Arabie Saou‐dite depuis Omar Bongoet le roi Faycal, ils se sontréjouis de la communautéde vues qui a toujours ca‐ractérisé les échanges surl'ensemble des questionstraitées. Ils se sont enga‐gés à renforcer leurs liens
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dans la lutte contre touttype de "léau. Au momentoù, sur le continent, BokoHaram sévit et que
«Deach» et autres nébu‐leuses sèment la terreursous d’autres cieux. Ce quia conduit les deux diri‐geants à se féliciter desliens qu’ils ont su nouerau cours de ces dernièresdécennies aussi bien surla scène onusienne qu'ausein des autres instancesinternationales. D’où leursouhait commun de voirla réforme de l’Organisa‐tion des Nations uniesaboutir pour tenir comptede l’évolution du mondeet des intérêts de tous lesacteurs.Au cours de leurséchanges, le président ga‐bonais et son hôte royal,abordant les questionséconomiques et "inan‐cières, se sont dits résolusà tout mettre en œuvrepour que les échangesentre les deux pays abou‐

tissent à des résultatsconcrets. Ils pointent es‐sentiellement les secteursagricole et gazier. D’au‐tant qu’au plan agricole,précisément, de la sécu‐rité alimentaire, ils ont dé‐cidé d’unir leurs effortspour réaliser des projetsporteurs au Gaboncomme au sein duroyaume.C’est dans cette optiqueque Ali Bongo Ondimba aprésenté le projet Grainelancé, il y a quelques mois,dans notre pays. Celui‐cipouvant intéresser les "i‐nancements saoudiens.Ces derniers peuvent éga‐lement favoriser le déve‐loppement de la stratégienationale du gaz auGabon, appelée, entre au‐tres, à servir de base àl’évolution d’une industriede la pétrochimie surnotre sol. Il faut dire que ces deuxprojets et bien d’autres,dans le cadre de la mise

en œuvre du Plan straté‐gique Gabon émergent(PSGE), pourraient rece‐voir des "inancements duFonds saoudien de déve‐loppement. D’ailleurs, lesdiscussions ouvertesentre le Fonds gabonaisd’investissement straté‐gique (FGIS) et le Fondssaoudien sont porteusesd’espoir à cet effet.Cette visite of"icielle de‐vrait donc pouvoir accélé‐rer, sinon, donner uneimpulsion plus forte à lacoopération bilatérale.Car, malgré l'établisse‐ment des relations diplo‐matiques en 1974,celles‐ci n’ont pas connula force et le dynamismesouhaités par leurs diri‐geants respectifs. 
SOUTIEN CONSTANT •Par la suite, ces liens di‐plomatiques se sont tra‐duits de manière concrètepar le soutien constant dela Banque islamique de

développement (BID), enraison de l’appartenancede notre pays à l’Organi‐sation de la conférence is‐lamique (OCI). En effet,cette institution "inan‐cière basée à Djeddah ac‐compagne le Gabon dansses efforts de développe‐ment en consentant d’im‐portants crédits en vue dela réalisation de nom‐breux projets dans le do‐maine des infrastructuresroutières et dans la for‐mation. Le "inancementde l’axe Lalara‐Kouma‐meyong‐Makokou, laconstruction de salles declasse et logements pourles enseignants, le réamé‐nagement du lycée deFranceville, l’Institut poly‐technique de Masukudans le Haut‐Ogooué. De‐puis 2009, des accordsont été conclus pour laconstruction de la zoneFranche de l’Ile Mandji etpour le cadre général de lacoopération entre les

deux pays. Dans ce contexte, c’estsoucieux de voir les deuxpays aller encore plus loinque les ministres encharge de ces dossiersont, par conséquent, étéappelés à s’impliquer mu‐tuellement. A cet égard, lasignature par le ministregabonais des Affairesétrangères, Franck Em‐manuel Issoze Ngondet etle secrétaire d’Etat saou‐dien aux Affaires étran‐gères, Dr Nizar Bin‐ ObeidMadadi, d’un mémoran‐dum d’entente vient facili‐ter et encadrer lesconsultations diploma‐tiques entre les deux pays.Ce paraphe, le premierentre le royaume saou‐dien et un pays ami, tra‐duit, s’il en était besoin, lavolonté du chef de l’Etatgabonais, Ali Bongo et dumonarque saoudien Sal‐man, de hisser les rela‐tions entre les deux pays àun niveau très élevé.


